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Un dispositif qui ne fait pas l'unanimité
Repères

Qui est concerné ?

Des bacheliers professionnels ou technologiques, qui se sont retrouvés sans proposition d'admission en BTS dans le cadre de

Parcoursup. Depuis la rentrée 2018, les classes passerelles ont intégré plus de deux tiers de bacheliers professionnels et un

peu moins d'un tiers de bacheliers technologiques.

Pourquoi ces classes ?

Pour  favoriser  la  réussite  des bacheliers  professionnels  et  technologiques en BTS. Créées  en  juillet  2018,  ces classes

passerelles offrent accompagnement et parcours à la carte. Les cours sont dispensés par des enseignants volontaires. Pour

l'année 2018-2019, 139 classes passerelles, pour 2 250 places, ont été ouvertes dans les académies. Deux dans l'académie

de Nantes, par exemple. Neuf dans l'académie de Toulouse, trois dans celle de Rouen...

« Mais début janvier, seulement 717 jeunes étaient concernés, rapporte Gwenaël Surel, secrétaire national du SNPDEN,

syndicat des personnels de direction. Un chiffre donné par le ministère de l'Enseignement supérieur. »

Et après la classe passerelle ?

Selon un décret  publié le 21 mars, les étudiants inscrits dans ces classes et dont le parcours de « consolidation des

connaissances » est satisfaisant sont, de droit, admis en première année de BTS. Admission subordonnée à l'avis favorable

du chef d'établissement de la classe passerelle, sur proposition de l'équipe pédagogique.

Les élèves doivent quand même s'inscrire sur Parcoursup. Ils peuvent aussi être admis en BTS au cours du 1  trimestre de la

classe passerelle, dans la limite des places disponibles, et sur avis de l'équipe pédagogique.

Quelles sont les réserves ?

Initialement, ces classes sont une bonne idée, estime le SNPDEN : « Elles permettent à ces bacheliers de reprendre des

bases,  de  travailler  des  compétences.  »  Mais  il  s'interroge  sur  la  rationalité  du  dispositif.  «  717  élèves,  c'est  peu,

commente Gwenaël Surel. Ne valait-il pas mieux rajouter un élève par classe de BTS, quitte à dédoubler quelques

cours ? Et,  puisque ces jeunes sont surtout en difficulté dans les disciplines générales,  avoir  quelques heures

supplémentaires en bac pro, pour mieux les accompagner ? »
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